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MUqoB dVtion proffrewi- 
IM« »VM ia rméutif <)M 

I Mraag^ra M'«et pas »u dée^ 
• «• tooôlrtt. 

. las Consnki muuKupaux. dww 
I fèoènux et d«M «• iéiéga.- 
Hi«t. Ou&nt & lia*«!»!« lw»to 
■ M l&digtot«, elk ne reaeoti pas 

'   j ta« cbtltTM « lont 

Dwnt«t4M totA d« «uiti. 
— tiini» Ice dt8CiH«roDB Ion- 

l^'cju*« d» la charie algénenn»' 
- MS. demande M. CutioU, défii 
1 iMn clurt« aljiân««». 
> niiiÏMilil. repfwd M. ScMHMii, 

HfM aiVîtcurMtx que 1» pr^an« M. Eto- 
I, iW <k<at de conquête, rXlgénco devait 

> purentefil el e«mpleinei>l citoyen 
m, VMC tm «vdula^ài, mais aua« 

I «■ ehargea ; au lieu de D6la, oa lu a 
^ «tatttt >■■—al : M «MuaMon f<irt 

I A l^tàud A« iB^ttaboB des co- 

HU'au grade de cajnUue, aaos «r* 

. _ n n'f a pas de natoralMëft, 

L'oTRtciir, Maminonl wsuîte la *ltufltion 
Ae> iH |x>litique rxléHeure, ewtime guc 
situation ivate sérieuee et queUe aupt^lha 
tout« latiMilioo, iMi te -•■ * —^ ' 
motle. 

M. GdHuK. iHiüstf« àm PfiUAQas,r<Spoii4 
brièvemnit & M. Dutml, foe tas nieawM 
ntceasalre» sont pnMa psor la fKMectio^ is 
ItpargM fraocâbe. 

M. MbUa mênmt & M. h Mbüstra «sa 
nnanccs un» ipiaslisit. Il M M 
4U« la ChanAnia déchU Uiiiwiiiid ^ 
«NT le nombre des attacMa aux cabinets des 
ninianw, •> U lui êttaaMe al V fowmit- 
MMit «et i^soli & (aire l>MV*el<er «ettfe dé- 
cision. 

M. Gslllan Pèprtnd «u« le W sera oWie el 
la d^ot^tan AI- \ri Chimilitr r<«|«<We 

H. I.oulh I)ul>oi8 demande ou Cou^^erne- 
»«ni dt* fi-WircisjwnicnUi =iir l'tmiploi äe* 
rrMita dealinès aui chemins de Eer d6 
IBIftl 

M. ^ftert llMNnM répond qw W protpw»- 
nw! aprfli* jnr Ir pouvfrnenwint se poursuit 

l* PréKldetil annon(v qu'il n poçu d*' MM. 
Paul Meuniei et Ma£««ebuuii deux anwnd*- 
tOButn : le ,>remler relatif ii l abrogation d'm 
article du Ciide d'inslnirlion friniinellc ; le 
2*, conoernoiH la revision de la Cosntilu- 
tton. 

M. CHffMiiM, rapporteur (tendrai 
ferai remHrijuer que c*is «nwid>ciiii'n<fl n'tmt 
aucun ^a|l^l0^t avec l« projet* de douzièmea 
ITOVisoirt-p Je pr(>poa^ de 1rs dUijomdre et 
de Isa eesvoyer aux Coramisstane cotii|>é' 
lenkes 

MM. Past Meunier et Hasaabuau accef>- 
tent la disjonction et le renvoi qui sont OT' 
dofiiié«. 

Sur la propoeMion i» M. CoelMn, prési- 
dent de lu Commiaatoii du Ri»d|te(, la Ch;iin' 
bre dfeci^ ^ue lartieie 1% du rèfflem-nt, 
iiilerdisMit d'introduire dans la Btidff-t de^ 

a^sjvnt aociM caractère t>ud 

1   «k  mot, aisMte ■- 
. n'eat pM un «ode de >uitioe ; H 

•I wayao d aewrer l^oc*s al l'aiwinia- 
D, ¥àofomr des m Mufti 4tf0taa. 

MM ' sajaurrhia, «U« n eoofte M. i«ar«> 
SâlB^WM* ^Mrenta el wo oayita] de 
"   illMiM de trencs   Ufa qaeiquas •»■ 
 t tfle B'sTait qt»e M titaMsa pour les «- 
iM> iadiJinM ; k preaeoL c'eat SB «odea 
r< iMtf aaflt ouverCe« ,et II vapaMkn eA 

M S ttovalt ft • min»« *Tji» ; m »It 
■at*H«iMM 4 rtlHïïiis Hé.7». dmoÉ. à la 
iÎMiMéta o^iropt^ ft t'tgard de sa oolo- 

"    - BIV lasoDislis 4oDt ont 
 ^..ea déssrieun oa tnaoo- 

^ l'oeesaion du recnjiemeat àt 191t. 
 ^, l'mivre de la France «e mérite poiii» 
I erWques sévère« dont elle a été l'objet. 
■*ut craindre, cependant, quelle ne sort 
I en péril par le mouvonort Jeune-algè- 
', L'orateur eap^i'p q'ie la Chambre et le 

l continuerfwil è ménagw lee 
toes avec le respect da» droits 

I oMoyaa fancaés   [Applauoisusroeate sur 
VBlqw baMa). 
' L/k «uite da la discussion est rccnäse ft une 
pttKTê aMrteare- 

U Chsmbn sA^e enBdte,»qr rapport ds 
■. GUaasMl, rapporte^ir gén^Al du btidgel. 
Is prv^sl de kJi aceorrtant aux instiUiUtui« m- 
"" '    I le Dtone traitement qu't ceux de la MMaaslei 
Slropoia 

aat Isvésb aàdk 20. 

std00g Aff l'APRés-iÊmi 

La séance ^ ouverte ft 8 heuras IS, soje 
M préatdeoce de M. PescbaosL 

MM. Doumergue, Mon». CailUux et Mal- 
^ Vità au baue du gouvementeat. 

La Chambra adopte un projet de M auto- 
Visapl le aDuvemt'neDi ft mettre sa cons- 
iKoMan te «Mraasé - Béani \ dès le 1er 
rm IMi, au kMi du 1er octobm. «t par 

voix UD |iro)et portait ouveitun et ao- 
pataiinn da ornditi pour la nouveUe réparU- 
Bwdäa aoua-secréianets d'Etet. 

Les douzièmes provisoires 
On conuneooe la discuaaton du projet de 

Unuièmas proviaoireu appUcsblea aux muia 
ta ianvisr «< février. 

II. Dali s» mppslke qiM te Cbambre avail 
Moemment accueilli favr^rabletneot uoe idée 
tewe par H. André Lel6\Te, de réaerver 
fïbord à i Etat (Tançais teniiaaion d'un em- 
inot de BoQs du Trésor %v&U de pennet- 
E» Ftaivarture du utarcbé Oofincuw aux 
{Ma étraii«aiia. 

Or, aai0é at s«n(inuat, une banque 
tranewae vi«nt de favoriser l'éaiissiDn de 
koDs ottomana pour un« somme de 50 mil- 
Eôns. B a'élonne que oe4l« opération ait pu 
£0 Wre saas proteatation dsucune sorti'.    . 

M. IMf<H cooalate, du M«le, que l'opéra-{ 
" I a lort bien réussi mais, si elle a ai bi«n j 

'; e'mé que las SDuacriateurs ont été; 
' mmenl rettaeignés et c'est ite ceiet 

-'-■-t surtout. 

ra éfilnMMU 
1 pnS^Ae ' 

aH>lè«»é    lore^<iii'Lt 
doàiièniee prcviboi 

1« BTOfH des deux dontiémes provisoir 
est iioi>\fi ft l'unsnitnil^ d« 4A) volants. 

La utaslro^liedeMeioD 
On r^t'^ond la disruf^sfon dff inl-prfwüä- 

lions sur lu «i*rt.Hlroi)he dt Melun 
M. OiMy a lu paroèe. — It voudraJI, dil-il. 

préciser certains points sur les^iuels tl 1 
pas daccord avec le ftlinlstre des Travaux 
piMics. 

Cootraipenienf ft l'afflrmaUon de M Fer- 
nand David. M. CoHy dil qu'd résulte d une 
part, des renseignement* puisée au &irWin 
ftOléoroloiïiquc et d'autre par4 duo« ducîa 
ratiun du mécanicien Dutnaine que le soir d€ 
la ;6tastropbe, il y avait du broudlard 

Il insMe ensuite sur la aéeeesilé d avoir 
de« siffwu awrtiinuia aMta qw des dis- 
ques la* Ißma de pluies et de brovBUrd.do^ 
signes q« i'adwaaBni ft l'areOe pour roni' 
pléter oeux qtH s'adressent ft la vue. 

En lermimtnt, il dénoss l'ordne du jour 
suivant : " La Cambre confiante dens le 
goLivernenient pour réaliser «ur les chemins 
de fer de l Elat el jiour imposer aux Compa- 
gnies 1 instaHii1i<ni d appareils avertisfeeurs 
diiut^istreuTs pour subslituer l'écluirafe 
Cleclrii[iia A ri>c'TiitiRe au gm dans les wa- 
gons pœtflux, pour eupprimcr Icjä oisaille- 
nwMits dont la nécessité ntel pas absolue et 
po4ir établir une régtementation nouvelle 
d«.<t rondittons de travail de« inéoanioiKnB et 
chauKaurs. passe & l'ordre du jour. » 

M. Diiaiefinll appuie lee observslione du 
préfjidenl orateur. 

M. TliOBtas présente ft son tour diverses 
observations. Il dciiiunde au Ministre du 
travail d'uaw de tous les pouvoirrqiie SM 
fonctions lui cunfcViïAt pour intervvnir au- 
pr^ des Compagnies oÀn de les ohéiger ft 
apporter dane leur« exploitations toute« les 
smi'liorallons poâRililas en \ue d*augOienter 
la af^itrité des tmvailJcürs •■'. du perwoœl. 

M. Fernand David annonce quels Compa- 
pli" du P -L.-V! a di^jft apporté un certain 
r^ombre dVimélioralions sur la sitiialion an- 
'^rieure. U prend lengo^iient d'in(«rvenir 
auprùci doa GompaflDies dans la mceure où 
il on a k. droit et de foire, en sorte, que le 
calaatroTiho de Melun soU pour tous une le- 
ror prontat'le 

M. Dallnilar attire l'fritentior du Miniftlre 
du Cjoramerca sur la néceesité d'avoir öICB 
wagon» postoux mieux aniùnaifée que œux 
existant aujourd'hui, il réclame i^goilemenJ 
l'éclairage tleelriquc dans lee v-agoM. 

M. Malvy, ministre du Commerce, décla- 
re quit eat résolu k faire tout ce qui sera en 
son pouvoir pour ani<''lJorer I'lnsl^iialion d» 
waaof» postaux. 

M. drod demande de hâter le plus (loaai- 
ble la distribution d«s indeniniU» qui doi- 
venl ètTê accordées eux familles dés pos- 
tier« victimes de la catastrophe de Melun. 

Le MMsire répond que des mesures tké- 
ceaolres vont être prises dans oe »efu>. 

Après quelques mois de l'abbé Leoiire 
sur Vintexcommunication entre les triUna on 
nuirche. on de cos trains avec lea gores, la 
Présldenl (innonco qu'il n reçu deux ordres 
du jour ' le prcinier de M. tilnid et l'autre 
de M. Cfllly. On ci-Kinall ce di'rnier. 

L'ordre du Jour de M, tilrod eet ainsi 11- 
bc<)(^ : i' L.1 Chambre renouvelle lexprassion 
de sa douluureuäe sympalliie 6U\ vietimeâ 
dee cataeirnjihis et ft It-urH fanulk-s et con- 
flsnl« dfins le gonvernemenl pour c^lenir 
des Compagnies la suppcf-^wion d«K croue- 
mente. ciÄftillementa.lfl wforme d«s aigoaux. 
k reoqiilaoement de l'éclainige au gfiE et du 

hautlaoe m ebnrbon par 4l«s TDOVen» 
moins dangereux, une meilleure coUabora- 
Iwn des Couipagiuea avec U ptraoona), pm- 
aa ft rardne du ;our. ■ 
       '-DawM.  - Legamnanaai 

dMivnIreedn eai trf^ embarrassé eam tes 
Jour de flonOaikoe qoi hil sont préseaMa. H 
préférera« «ooMflls relw *<■ M. üiroi et re- 
giw4t<' de ne pouvelr aeov^er laiwablomwK 
le gesie de eonftanos 4c M. QaK$, U aaNft 
•-—iMi\ de U vmr ae naÊHm ft nv*« *t 

üirod qu). cil somme, esprime las mê- 
mes voeux, _ '  _ 

H.ttUy.~ Jaeoefile ffteitai«fAns voion- 
tlars da rclÉ-er mou ttrdre du ioor que me* 

faisaient d<!Jft  otterver    qu.' 
J'Meis trveau ndtustftriel. maîâ te vous pré- 
%1em (fie al le débat «"irajourniui n'avait 
aucun* sanction, Je viendrais vous raiipeler 
voa araaaasaca. 

Linrtäetll est flos. M. Colty se ralliwl ft 
l'ordre du Jour de M. Cell.v, cet ordre du 
IcMtr sal adopté. 

AU SÉNAT 
LB Sénat a fteiiu hier une aaaee courte 

séanœ II a d(''cid" de diecul^T aujourd'hui le 
(ro^et de MévMMtnt d» aoldes et les cré- 
cfclii eupplénienlaiiea. Il a adopté le projet 
reh»nf t\ l'ani^lioration ries triiit.^meiilÄ de* 
insiiliilfiii-îi rt inatituinca» de l'Algérie. 

M. CalIlHHX a dé|H)sé ke pt-oj»! de« dou»^- 
mPB proviaom* 11 a renvoyé ü la Conimis- 
■iOT une proposHioii de M. IJOUIH Marilu h 
secordrr ti 1 Agriculture utte promotion ex- 
ceptionmtlle d«ns la Uigion d honneur, à 
Joccasion du ceiHeoaire de Pannentier. 

Aujoardhui.  séance à î  li^wres. 

Fédération des femmes 
radicales et radiciles-sialistis 

PROGRAMME 
I — Elle travoitle à f^mv V.'«|iicalion ré- 

pubUcuiuv'- d.s r.'iitnies au iiii>y«o de cjûfé- 
reuces. cuuseri'aa, reuuiWä. Elle engage k^i 
[emmes è aüsislti- niix leLnuun» pubhquea 
vil 1«8 parlernentaires développent les pro- 
graranjet èctmoiiiiquoB. SOCKIUX. po*it*ques 
et où ViMi explique tes bienfaits du régime 

ll~- 1^ F F R R S, agit dans le même 
sens que lee parlementuires réputjlicains 

111 — ËUe re.|i<;iiä6C- lee Utéuiies collecti- 
vities, anarciitilL'?, mim^trifnsl«« Eue 
metnlienl le piinrqfe de lu propriété mdivi- 
dualie qui e»l iD&éparaJuk de celm de li- 
berté. ^• 

IV" — Elle adliére au projjnimnie dû C«>n- 
gi èe de Pau dé[ent>e die I é<'ole laïque, im- 
pôt sur le revenu, dégraventei,i J« la petite 
prM)néié rurale. 

V' — Au nom du principe de la liberté de 
Cinwcèenee, eHe «e demande pas ft ses adhé- 
reotei ei elles »ont spiritualities ou mat^- 
rialu»tee,eile leur demuide ceulemenl déh*» 
eincérefneot ràpubucainee. 

\'l — IJB F. F réctaine immédiatement 
l'é^iUilé <'ivilK |H)iir les fenitnt« : tutelie, 
puuisaoc« de la mère aur l'enfant, ttdmiciis- 
Iralton des bier» des muieura. égMbté dan» 
le nKiTiAg«. eéparatioo des biens coran« 
régime légal enlrs ftpow en taisBonl eiibsts- 
tei la •■ comoMinauté >> pour ceux qui foi^t 
des contriit«, révision de ie lot sur la pater- 
nité neturetle dscsi un neiv. prot*>geiimt 
mieux la mère <"L retifant e* reetreigmtrtl 
davantage la defoauctie mapenUine. égalHé 
des «alaireK {A Iniviul ég>aJ enlriire égnli 

VII -— LQ F F. B« bomc pour le moment 
ft léclamer a l'ajgjbililé " dans l«ä GonMeils 
munécipaux, généraux et d'arrondinsemetM, 
pour tu raison que " rei«o(«ral •> femM etv- 
Irer dans ces Coœeda un contingent pH» 
Important d'hommes réactionnaires ou col- 
te(ii\i;iteA -- que par eunaéquent le« étec- 
iKHii scfwueriues pouméent être un recul 
pour l'idée répubkcaine. 

La P. F. se réserve de demandar l'éleolo- 
r&i ei les droits pokliques le jour où, d'tc- 
rord avflC les republtcanis, elle aumit la 
]>reuvB qu« les FraTigaises ne compromet- 
tront pas par leur vule les pruiupes démo- 
cpatiques. 

Vin. — Le ComWé d'horn*jr de la Fédé- 
rattoo est composé uniquemânl de parte- 
mentaires rèpubticaiifis. 

IX. — Il eera créé des Fédérations dépsr- 
temsntales présidées par une dame et un 
pariementatre. 

X. — Les seelion« looake stmt pn'-sidées 
par me dante. EUas ont vis-ft-vi» dû Ct>mtlé 
centra] la plus targs iDdépendanoe 

XI — Les ascii— doivent inscrire sens 
frsÉs loutss Isa feoMDM pauwes 

XII — Les oolisatkins doèvent être lais- 
aées ft l'appréciation de chaoune 

XIII. — Le Oomrtè oentral ne reçoit pas 
de ootisatiom maie accefifte les don» p«r- 
metlaïkl d~4>ller urgunsar de« aecUons a la 
caiiipafSiiC où aucnote ongjtniMilfor répubtf 
Caéfie ne Ae prêt* aux réuim/n- de cropa- 
gande ~ et autiä les oanAre« où loi Uiiiver- 
aMés populwirm ne luiusenl traiter que dee 
»uieta oêtHres. 

kilJI — Lft où il n'ex^blc pas de section, 
les lAnmes républicaines soni priées d'i«- 
voyer (krartcment leurs nom at artre^^«. ft 
Mme Gobnelie ftloyse, 5, «venue Mirabeau, 
ft Verseil les. 

M. WILLM 
quitte le parti sociaHste 

raison «e ■■• i«UHona il^iMM ava* 
M- Hnaii^l.  M. AAMt Willni, «^«U da U 

wtt 

, «to«W 
Il M Mftmè fpr h» sMfcw Meéa- 
lee ^ aajÉtoonwrUM«« gui de- 
t A lalMiiSionda k MSN soa 

»sclusioti du pan. Autres plMtwia ajoonw- 
nieulf, 1(1 Féderaléati de ta iieiiiu devast ata- 
iuot dTinn» demitt. 

A lu veilla 4b oaHe i^nlan, M. Wtllm, 
qui avaA,c<>aat«nrMii«ait^ctMir«dscelk po- 
iéniqu« rmsiidiqué, au Bun de aa Agnilé 
pesaLHAeHa^ le *otl d* ^M* MB aälite. 
a diScKl^ do quitter le parti sociakste. U éerl- 
vil donc au McflO«« 4e la fédéraiion de la 
fisii«. la 10 diasübre. *oar«OBllfmeraadft- 
niifis&oii luul en maintenant aa candida,trure 
socialiste aux électAoïis de IdU. 

n Je ne puis, «ofévaitjl, que vow Conftr- 
nier IM* tenues de mae lettrée prôoédentee, 
qui lie peuvent avuir laissé dans voLne es- 
prit .i«icun diMAe ; Ito éielaW aassa nebs ;pai8- 
«i)e je vous ai dédaal que je rsfranais ala 
^t-te pleine et ettU^ en présenae das pre- 
oédew odieux dont jal été victime et pour 
kiaqucle la c>>inini^sii>n executive de I& lédé- 
palum de la Si^iii*- es\ perlée muette »ans 
tiuuvor i'oocaeiioii de tmre untcridre un mot 
df protealation. 

« Ayant a^nat qsitlé le piwli dane lee rangs 
duquel te «uks reelé J'isqv h lu denuëre im- 
n»te mi juililmit tldéje <•( dvicipliiié. je n'ai 
rien à (uire au ConfirftB l'ui&que nul n'û cm 
q'h- l'intérêt seul nu parti <i>nwnnnrtait de 
ne pas -laieeer ee ounemnmer une iniquité 
qui. un jour ou l'autre, retombera lourde- 
nviit sur ceux ijui l'ont proviiyixie. il mnit- 
p.fM.ient dêsoriuuiB de refiler mec comotoe 
avec mes caJumruateurb et avec mee diffa- 
niateure. 

'I Lis éloctcure qui, ft deux reprises dMIé- 
reiil(\s,iri uiit renouvelé leur cmifiance ttaronl 
le (lef oier mot et j'en uitpalie »uns crainte ft 
le'ir vetsticl stMiveniiii. 

I ..S'il plell aux délégués de faire hlléne 
üft- sentiment« tee itlus inisnes de la vie 
pirv,'-e, un vaste clumtp s'ouvrira deinein 
p<.>ur les contrdkfi tiiluj«, mais alor« gare 
auï Surprises 1 

II Je ne saie twiÄ ce qu'y goRneroTit dce 
idéfts qui me restent chérep in^ilgTiô lee dé- 
«lilijHnoiis 01 Iftp écûpurpinenle, mais je voie 
tfts* bien oe qu'y |>eixlra la rt-pittetion de cor- 
duilMé. de tolérance et de eolKlurité que je 
m'élfliB toujours i»lu Ju^jiu'fi oe jour à pro- 
ctamer connue le pliw be/iu lalr? du eocfolis- 
me ft la e>"nvpntfiie confiante de tous tea op- 
pninée ». ' 

.\joul<'iw que la (edéraiion sodaliale de 
k» &eijje a ii.ii»tmé au 5 /«iivier l'cjianien du 
c-is de M. willm 

Le louvel évèfne de Umgts 
Le clisfioine Oull''K d^ diocftse d'Arrne, 

acluelïenirikt pnfre«*enr A I'l'mvenwlt^ ca- 
Uii''iqne de LiÛc, vieid d'être nomijn? évùquc 
de Liiiio^ieK. 

Tombé d'un train 
Un hftMtMit S'AirMMtkUu« 

.\ l'arrivée )tvù\ soir, ft la gare du ^io^d, 
A l'aru, à 7 h. 20, du train parti d'.^rras ft 
5 h. 13, un Mjldat du 3& d'iotanteri'' 6 Bct- 
lort, M. Edguj-d Dehaines, en permiseion à 
laiis. chez ses pan'nis. S, nie Cnil, e«l venu 
déctairer ceci ou «wnmlas«irint du h gare : 

— Parti de Paris, avant-hier, pour Arras, 
evec nuxi cousin, Chartes L)êtueise"v. jjm 
hatilte ft B*ct>ii-le«-Bru>&re8. 37, ru« Hu- 
dry, nous tivone pris aujourd'tiui, A Arrea, 
l'Uur rentrer ft Parie, le tmin de 5 h IA.NOIB. 
étipne seuls dans un compitriiment de m>con-l 
de clH«sn el, seul», nuufi en avons profilé i 
pour nous allonger chacun sur une banquet- 
te et iuirt' un somme. 

u J'oi 6tl^ réveillé par une- ser«nllon de 
froid, cl tout de suite, j'si conelel)^ que le 
portière de ganrhe C'Iiit ouverte cl (me auxi 
cousin W-fosseux n'éliirt pas dans le com- 
parLinient. J'ui fait cette aécouverle un po« 
avanl d'arriver A Saiftt-Denle, et wmme le 
train ne s'arrête pas 4 ceti« aiationi j'ai dû 
attendre l'arrivée ft Paris. » 

Dés que i-etie déclaruuon eût élé enre- 
gistrée, des avis téU'graphiques et téléphoni- 
ques luremt adresaûs ft loulce les alalions 
entre paiis et Arraa, et Ion fit prooédor ft 
des necherchea sur la voie. 

Vendredi matin, deux piqueurs de bi gare 
SBint-t>«i!S, en tournée dans leur secteur, 
ont Irotivé sur le côté gauche du bullasi, en 
dehors des voies, le corps d'un homme ina- 
nimé, la ligure eiiMinglanliée. 

Placé aust^itûl dans un érain allant sur 
Parig, le bln^sé fut ronduil ft IhöpiilAl I^ari- 
botsière, où I un consLaln que l"i>n ne trouvait 
en présence d" M. fJinrkw Défoeacux. Las 
inlm-nea de service examinèrent M. Défos- 
seux dont la bleseure A la tète n'était paK4 
grave mais ipH ayant pas^é la nuit BUT ta 
voie, avait eu un oomnwneeiiieinl de con- 
gestion. 

M. Déff>>seux ou pu faire connaître AtM. 
Mall«t, qui s'était amaHöt transporté A son 
chevel, qu'il était tombé du train en croyant 
ouvrir In porte du water-closef. La famille 
du blessé a Hé avisée. 

COMITES ETJAIItTtg 

NICOLAS'GOGOl 
Plus de quatre ans ont passé depuis qu'on' 

aeéiebréft hloawu le eeabnaû« ds 
aance.     "   
Vogufl 

*A qu-ft oeMa aolawM ,apràa MM de 
'    et   Louis   Leger,   représentant« d« 

. 1 al eu l'hoaMar d« praadre la pa- 
nJe BU «uni de rUnlveraMft es Une. El voi- 
ci qu'<aa Hftant les p^ia du « Nicolas Go- 
gol .1 (u) où M U«((er évaqas oes tournées 
je vois revivre ifinmihMaMaa tableaux 
c'est, dans la cotoesat et aomptuen Te«iple 
du Sauveur, baigiu^ d'une lumière oacrée. 
bi foule dea dignitaires ehamtures, écoutant 
debout et recueiHiri, la mélopée monotone 
du Te DeUQi ortbodoxe : c'est la nuneur de 
1H mar/e humaine déferlant au plad d'une 
stAtue à la bouche aarcastique. c^est la 
séance umversiiejro ou, entre tous les ora- 
teun gkn-iaant récrlvatoi, les délégués tran- 
tals reoueillirent plus que leur pari propor- 
ttonaelln d» bravos ; oe sont les geus aux 
Théâtres, le raout A l'Hôtel de Ville ; c'eat 
le banquet mognilique où, A l'heure des 
loosls, trois (ois d" suite, on redemanda la 

Mansedlalne i>, et trois fuis 1' n Hymne 
Rus»"« '>. lundis qui> les convives, poussant 
d«s hourras, entrechoquaient leurs verres 
et que les Russes emftrasMieiit le« Fran- 
çais 

Pourtant Gogol, cause indb-ectiâ de cas ex- 
plosions de sympathie, ne tut jamais un ad- 
miraleiir fanatique an notre pays. Séjoor- 
nsnl rtte« aoas. Il jagee avec une oerlaine 
rondeaoen-lance te Parie de Louis-Phi lippn. 
El ai. ainsi que le dit M Leger, les Tuile- 
rit-e, les CTIiamps-Iflj s«'««, le Louvre 1- étirent 
Itienr de lui plaipfi i-, fl apprécia »lus que 
tout la ménajprie du Jardin des Plantes el 
le bon marché de la vie Ne «oyons pas trop 
exigeante FélicitonB-oous do ces »slisfeoit : 
d'autres {tswiles noua envkeraient, A coin- 
r.encer par l'.Mlemagne, qitilrflee qiielqiie 
[■art par Cogol d' " értietnlion la plus malo- 
dorante du plu« dégodiant le lise ci de la plus 
exécrable Iiîéne '. •>, Oe Petil-Ftnsiiien, tîls de« 
«leppi's fleoried, ét^ll amouneux d'azur, de 
riches couleurs et de soleil. Sa seconde pa- 

ne pouvait être que lllalie, et c'est 6J 
qn il réserva les sr[>4Iatiuns (es plus: 

tendres, les plus passionné«. 
Ce que fut ea vie inquièle et errante, f« 

que t'rt son œuvre, géniale el cepondanl iné-j 
gi.!c, lour ft lour et pai-foîs tout ensemble 
r.intcustique. épique, réilifftp, comique, di- 
d.ictique, M LegT l'exp/wo en un livre 
nVlrayant qui met tamrliiTemMit à la portée 
de tous U* coneluaions d'une enquéie cnn-i 

■o<" in science et le jugement qu'on lui j 
connaît t,"» nnnij-ftes .'il nettes, les citations, 
si bien choisies, donnent ut» tWéle impr»«.| 
»ion ri" l'oi-iRinai. Grftoe l'i son conimfait«ire, 
on cwnprTid mieux 1« grandeur épique du 
rude coeaque Taras Botilbn, qui nVit duii: 
Coup de fusil son propre fils, traître h la 
cause urlhodoice. On pintnl le pauvre wri j 
Ite AkrtXi AkBkie\Élch qui ,a\'flnt économisé. | 
ft force de privations, de qu'en sa faAre faire: 
le manteau d'hiver ardemment convoité 
ert s'étini vu.le jour méiTie crfi il le revêt pour 
la pre"TiiéPe fois, rténnuill^ pur un voleur el| 
mattniiW' par la police, Unit par mouiir mi-[ 
eérablem«! sur la Ht où h ftévre la cou- 
ché On suit cwieMaarnenl l'aTenturier 
Trhitchikow, parcoiiranl lu Russie, dane aa 
légendajie carriole, et lAcharrt de gagner A 
ses combinaisons malpfopn* to(>« ce* ty- 
pes dune humanitiV grtw. tmuffonne ou ti-ie- 
t«, imfile<4bleaK-nt croqué.'^ par l'ertieKc au 
regard nigu. 

Puis, 0^ est transporU^ dans la vîBe de 
province où d<>s fonctionnaires A la con»ci«n- 
oe inquiète attendent en tf*mblanl l'arrivée 
d'an riml"JU>iir : on assiste ù h«u»a «»ncilia 
tille», à U'MT» luanùgoii pour oorrooipre le 
<i révù*eiir i> ; A leur slupi'Ur el A leur rage 
lorsqu'ils sf? décnuvrtint lUipÄs par un escroc. 
On s'amuse de rind"cision du vieux garçon 
KiilesiDc, ce Tripleputle de 1833, que la 
perapecliV'4 du Tuariage.lnii(dt flatiée, lantét 
eftraie et qui, enfin uancé, se dérolv 6 la 
cérémonie décisive en sautant par une fenê- 
tre. 

[ji variété de Gogol fuH eon charme ; le 
rir« .l'émotion, le rfivc, le lyrisme s'cntpe- 
mêlent en lui Ceiles, le peintre n'a pas 
idéalisé ses modèles, et ft ceux que mécnn- 
iente sa franchise, il dit crdmeni : « Il ne 
faut pas f:n vouloir eu miroir si Ion a le 
ir.usenii de travers ». M«is il n'est pa« un 
fixjid miroir. En dépit de ses traits satiri- 
ques, loin de renier »on peuple, il en a ap- 
précie les solides qualité«, Il a aimé sa lan- 
gue savdurvoee, il a dit l'allrail de« vaxtee 
plaiaefi n^^ee», mères des pensée« infinies. 
Il u cm dans lee dt^thiées de son pays De 
la troïka légère, qui dévore l'espace. Il a 
tait un Symbole natiorail : H Russie, où 
coui-s-tu f ' Réponds I EHe ne répond pas. 
La riochdte égrène dans 1 air sc6 sons mer- 
veilleux ; l'air frémit et se brise en fra^- 
mctits ; slle vole, eHe dépaew toul oe qu'il 
y a sur la V-rre. et les antre» peuples et les 
«titras emnir«s «écartent al lui livrent pas- 
sage K. Ici, M. Leger, qui cite lout au long 
Ce mor'Cau lyrique, horhe In tête et se de- 
mande ce qii'Wlt dit Gogol s'il nvnlt assez 
vécu pour voir le guerre de Oimée, la guer- 
re d'Êxtrénw-Orient et " les épreuvws et 
IransformaLiomi de ces derolèree années n. 

Loiije-lu-n est fi.rte. Elle n'est cependsi^ 
pas uisurmoTitubh*. Il y a tant do miini«* 
res lïb juger, lanl de ]>oinls de vu,> pcwa^ 
blas Lnè événetnenls qui. au pranuer abon% 
paniia>ten<t être dis calautrcpliee, sont aoua 
Vffit féoandi on résultai« heureux. L'impé* .■ 
tiiouse tmrka, lanct''- A Iravors l'infini pa«t« 
fois vierge de I« steppe, était vouée aux sa* 
OHisass. Malcrd «es wbstaclsa, malgné n 1« 
croassemeal das oorbeaux M, elle a passé. 
(41e passe et nul ne sait quand etle ■ urr6- 
tsr». 

Andrt LinoNDiLLK. 

l'eiiaiiisatioQ U laroc 
La rétidtnc« A Rabat 

Lai Cooun^siflnn de« a/fairee «zf^neOM« 
d; la Chambre des Députés a atetué hier SIMT 
les divergence» qui eiuaiaieut e;iire oHe et 
la Gomtuaswu «u budfst au su|e{ ds I n«- 
prunt marocain, itutanunant «w lu queaUori 
dtis cn'xlilj^ iKtur J'iiisluJlaJion de la nésiden- 
'^ A fWbat. 

Le gouvemeatent avait demandé IC mil- 
liuii« pour orguaaer provisuirenient   celta 
réjjjd^fioe è Itnbât. IM (/tnimtfision du biid- 
gi-i sétiiit prononcée pour l'aliucailion de ces 
15 millions Aujourd'hui, la Commlasion des 
uttairts exteriuur j; a d)'s:idé de n'iiccoidsr 
que trois millions dont deux millions cl de- 
mi pour l'inflitallaliioii des servieee judictei- 
reg et 500.000 franc« pour linstalLation des 
services admimsinulîls. 

£tbe a eftiflké qoe poiaqulil ns s'agH   quel 
une organiaation prsviaoire, on pMvait li- 

miter k« orédit« A ces tnois milliuns 
L« ntèine Coitunisaion a oummé M. Long 
i(^-pré«ident «n remplaoenKtil de M. Métin 

devenu Biniatre. 

Ciaqiiaiitejiain! île rUnioii Nautique it Cilais 
Dimanche dernier a eu lieu A Calais, dans 

iea aalons KicbeUeu, un juli banquet daa 
mieux servis, pour tèter le cinquantenaira 
de cette beJJe eociéU'. Un oscheetre chuieii 
eocbonla la juyeuee aaaemblte ctMnuoafte do 
pis» de cent convives. A la table d'nonnaur 
nvsàl prie plaw M. Maurice Noyun,présidant 
de l'Union Nautique oe Calais, ayant A sa 
""Iroile M. Humbert, adjoint au nwiirc ; M. 
OnaoeBnay Martol. ou<i«eÜler général ; M. 
Lealradft, ppéeidenl de l'Emulation NjiuLiqua 
de Osla^ ; A «a gauche, M. Halfnenghe, pré- 
eidenl de la Fédération t)Iautique du Nord ; 
M. Grolard, pn?»Jderilde 1' » Asiron 1. de Lil- 
le ; M. Woue. pnéBident du Sportisig bunker- 
quuis ; M. MaUel. préal^ent de l'Union Nau- 
tique de Cunbrai. 

Au deeaeri, M. Maorioe Noynn retraça Id 
brillant pa«aé de la sociélè, rendit homma^o 
aux lonoatsuni, remercia ceux qui, par leur 
praeence A celle lète, prouvent leur attache- 
ment ft la société et tcimlnâ en Icvanl sort 
verre aux succès futurs. 

M. Humbert, SU nom du 0)nnell munlci- 
[>el ; M. DiiqueRiiay Martel au nom du Caw- 
nt»\ général ; M. Hatffreinfihe »u nom de IA 
Fédération, et les (iPéstdenU ou nom da 
leum soctétt'e, renv^rètérent du bon Accueil 
«t aiftnnèreiil leur eynkp^thieeilour dévoue- 
ment A la cauBe ouinmunc. Aprfts avoir en- 
tendu d'excellent« artèstas, les convives »e 
«Élkpnrèrent trfti encb&nW« ft une heure tort 
matinale. 

Tragiqas  saioide 
SÜMriSMCIf 

Des owrtcn tm^Uant dene les usines de 
RoubaiK-Toonxtlng qui kniffeaient, meirre- 
di soft-, la voie nrrèe ifHerseeux ft Avet- 
ghem, ont découvert, sur le territoire de cet- 
te deraiëre conunune. le cadavre d'un hom- 
me ooupé en deux par un tnin. C'était urr 
aticien ouvrier de la Bocièté Anonyme de 
Peignage de Roikbaix, Herny Tacfc. 44 aafi, 
demeursait A Avftl0wm Conaane il avait dé- 
jà «.sB^vë de âe txntper la gorge, ou euppot») 
qu'il se serti jelé volontÂirement aoue lq 
train. 

DêTARTOUT 
FRAHCK 

Aaxsrxe. — Deux ftutw sont entrées en 
coHwKMi Un jeune Soldat. M. René Jolibois, 
qui pdolnü l'aulo, a été Uié i sun oncle et 
aa tanle oot été gravameot Messes. Les 
voyageur» de l'autre voiture ODt reçu des 
cootuaione aaos gr&vtté. 

Parte. — Un draine an twolver s'est dé- 
roulé entre jeuuse gens, rue LouisWe-Grend; 
les oToxwlances du drame sts^ mysliénau- 
ees ; on « iirrèté un des jeunes Rene, Cbarle« 
Stuberauen ; il nie être l'auteur du crime. 

tTKUNtKR 
■eagbasi. — En Trtpebtaine. un convoi 

italien a. été «ttaqué paj de« Bedouins.Ce^x- 
ci ont été sspaowéii, après avoir eu ufk 
pand nombre de tuèa «t de ble«éi. 

*i 
Fenilielon du 27 déosanbr« 

U Baiiile Romm 
ifla« Potlet «t leurs complices) 

PAR • 

HfUlMtifrflMrt-lilKlifC 

rfûon, ie me rattrape comi»! f« peoz H 
A fm trou« l'nccarii» dm« csaconsB- 

m i'm proOM (Ici, )a vmis Uns U 
_   , frtnaae qal msM tamUiftra. témt 
I d>n esarcice lïès osHé pv moi dans ma 

sieunMae). 
voyagt se csnltnuc dan« d'sxosttMi- 

(MtoOi de ssnlé. Mon compagnon qui 
I poétique, s'extasie conatnnanMit sur 

1 di» flots, sur lei pia>e«è d on   (»et 
nam-1» nuMs éMMes, 

^>tt«lne borisoR. 1B 
BâiMl Mtrè 4ul brille au pdla antwc- 
I» IM* l'ékÉla »olitoa au pdle   sroU- 
b WW iWMf (MM «aU m «ou» àB mute 

' Mlnib m   ijip t) 
' mon osHipto, jia^fatrie pea Inale» 
M«. Ja «üa pun IMis Mur im brala- 

I as la vis qos poar Ms i**m. 
I «% I*« qw ts «ils tarfk-ft4<raB.aa* 
 n ^àtaûé qoi ia aoü le pro- 

duit de son erowemsnt, w •(*■ da «Hwval, 
sveo un gentéUwnmw aaU)anliq«a — un 
ootiite ou un marquis, elle ne satt pkis trte 
ewctenwnt — je ne me» ssM pas moine 
des inatMiola voyoucraliqoaa qui me tenaiesit 
croire ft une erreur Se diegöotftlc de ma 
«öftre mamam. 

J« dois être toul BimplenMnt la RUe de tea 
Machepaio, anûim palefrsnier qui épousa 
ma mère sept mois avant RMO entrée daiw 
la vie 

L'habHud« qn'awiit maman de recevok- le 
terme de» locataires aura Isft avancer le 
dttn. 

Pour en wvjnfr A mon ^'oya^e. mon m- 
marad« de roule n'a pas t'intenUon de noua 
laisser moisir aux Indes 

Noitf devons aUer ft Hong-Kong, eo Cbl- 
ne, st de lft Aie- vers Yokohanw, au Japon 

Il eat probable que noito r>ntrsraaa par 
I Amérique oftn de oomptéM- notre tour du 
monde. 

En alieadant. comme nous ne scnunes pas 
fitte sur la dui^ de notre séjour dans le« 
pavs que [K>UB traverson«. II m'est très dif- 
flcùe d> prévok- le date de notre retour en 
France. 

Ce sera dans six mois, dans m an, deux 
ans, trois ena. q» anis-je t 

ftlon compagnon qui doU être tort Hebe, 
dépowe aarhi cnMjMr, 

Moi. je me lalaM vivr«. 
ïl es« tellemeut épris rt» mol. qttt! parié 

ferfoy» de m'éponaar. dette panàfts toi vient 
fénét«AsnMnt qosod 0 est trèa saoul. 

A faoa U M pa«** tuMte da BOMiagB. n 
« ravHto «M* HOM oa» qoi, oirtvée «e- 

vmt la fMÉ« MM Ma IMML mtMA   W 

meigialnif refuser d'unir le couple sous pré-l 
texte que le futur épcux est comiJèteiiiefit 
rwe. 

— Hevin«! quand voire UMtoè sers dans 
un étart pnésoilable, dit le maire, 

— hfBÉs, répond la Jaune Qlle, c'est que, 
quand 11 n'est paa ssraJ. H ne wut p^ts? 

Il m'arriverait certaineniant une aventure 
d>> oe genre, si je me rlaquaos A le prendra 
au nK>l quand 11 cat gave de wihaky et d : 
cbempagoe Extra-Dry. 

Je CTuia bien n'avoir plus grand clioae h 
TOUS dit« : 

Je ne mas fei« pas la d<e<riplion dos 
pays que nous traversons pc^ir la simple 
raison qu« voua tnmverez œ gnve d« rédt 
dans d(« dictionnairee speciaux ou done des 
traitée de géographie dont viou« oonuitï^eez 
mtsujt que vani le nom des auteurs. 

Et puis, comme Je vois mal. n'ayant pa** 
été préparée |iir de forttfi 6tud>s u la cr,m- 
préttension des ohosas rapidement entre- 
vues, profondément ignornnle de« moeurs, 
de« coutumes d^» p<Hip4e« qiii dénient sous 
m« yeux cotnnK dans un <^néma, je pré- 
fàre me toiri>. in somn» de bêtises que vous 
Irouveret dans m« lettre étant très suffisan-. 
le pour vous maintenir dona œUe idée que 
)c suis bTiijoare le petit cruchon qu» wons 
«vei comwj 

Mai« vow ne pounriei pat m'éolre pov 
m« donrtffr d« nouvelle« de Pari« en fine- 
ni et de mamai en pArliculier T 

Je serai, h ne «ai« pas quand, A Yoko- 
baina. VotM pouv«! too)aan m'odresser vo- 
tn MMpa dans osN» TlUa, poals reriaote. 

le inavatat vatva M..A dan« ctta M itat 
moÉi, floirapocla t 

Ecrivvx toujours I 
Vous ferez giand [lèaisir A votre petil-^ 

amie qui, malgré tout, ouiaerve puur vous 
un<i véritable affection, (iiile de souvenir» «t 
de reconnaissance, cor vuua êl«s le asul n? 
m'ayant jamats Mtt senlir mon indigence 
intellectuelle et tmg peu reiiMssnic« origi- 
nes. 

StJÎAVN'E  DE6   GLAVEILS. 

—Je trouve, dil M de Mérande, que Mode- 
nwiaelle Macheptan esi 1res aupécioure ft 
madams aa naére. Btle a de feeçrit, du juge- 
ment et cette modeette rare dj oQftveiiir que 
•es angines ne s'>Tit pn» de naAure A lui ou- 
vrir le« portes des hôtels oocupés par les 
deecendùiis dea r'pi^éventanlM de ta noblea- 
se du fauboung S^u-'il-t^ermain 

— Où plflcei-vous le faubourg Sftint-Ger- 
main|î interrogea, gouaiUeiir. M. de Maali- 
nac 

— Et voue .? où placei-voua la vieille ne- 
blesse T 

— Dan« 1 almaïuch de Gotha. 
— Parles4vnK< d» I almanacb du Gelgiotha, 

dit M d^ Méntnde La vieille noblaue «t 
aujourd'hui romnie »Jle U-laii hier, la no- 
bkeve isr^ltto Le nvarrhaiid de torgoeUsa 
Isaac est peut-être un des rejaton» dea rois 
dlsrael. 

Lies andsra pctooss de Judée ont das des- 
csDdanM qui vandm chei nous des ooatu 
iTM d-Mcnalon, daa souliaca fatigués, dss 
tftbieaul anciina «ft modamsa, dss tcdias de 
nattnes « des nMna de taila. Ma «m éé 
«basas, da nftanr» ft I'M», des par«fili*B, 
Ml m nM lodi ca qui pent as marchand«, 

aa braaarricr, ae baiordar. 

Lee anciens hötHs de votre noble faubovg 
d'autrefois ont appartenu sucoeaeiwement : 
d'abcurd ft des gecAüabomms« dee sàèole« pas- 
sée, eneuite ft dsa nobles fabriquai par 
l'Empire «t par la Pa^aiM. 

Fûts, las bOMs ont ohangA d' maltres. 
L« rtoMssae )iavc s^ aat empanfte ft 

coup« d; baidi-aalpB st le faubourg Saint- 
Crîmiatn d'hltr est devanu le faubourg de la 
ânence iaraélitie. 

L AmMque vient de («mps sn 4emp« & la 
rpsoouBse el le« marchands de cochions de 
Chlca^ tant des coupes sombres dans la lé- 
gion peu fournie de« demien d»c4Miants 
des CToiae«. 

— Je «mis duc, marquis, ou oomte, dit 
Im 

— lifoi, dit le futur beau-pêre. je vends 
dea eaticiases, du jambon et des pieds de co- 
chon. 

— J'ai cent ctaïquanle mille fnaMs d? dat- 
te«, mumiure sans fterlé le demier rejetnn 
d'un des ctievallers de la Table Ronde. 

— Mon, jm une fUle, dit l'Amérloain. Rlle 
a dis millions d; dot eteont mille kilomélr«« 
d« saiiciuon oMhme ssp^anms. 

— J'ai 1 honneur de vous demonder sa 
main, 

El le gentilhomme tend la patte en creux 
dans l'espoir d'y recevoir Is main de la ' 
m nile et surtout la corde des aaocissons 
qu'elle tient dans ans élnq doigts. 

Le marcbé ae lalt^ 
Elle d«vienl dwheasa. tuf m rftvHUe mil- 

Uonmtr« on «srtaln nombre de lois, os qui 
M mmB vi énM mOtBOMM ^ tmmum 
k la oooaidftrattai ds aai 

aïk taaboo« ~ 

hôte de plus, notre eincion duc de la purée. 
prince de la dftche, ourquis de la mélsasa 
ayaot, grftce ft une ctnnMiarte aopeheurc- 
nieni admiaiatsfte, par un ^aau-père sans 
Wi0Mica. oasis de «oraeléra pnitique. trouva 
W fonds ndoessatnss pour vanir s'inalailer 
4atie le qp^tier srirtotratique oA son Uaaon 
relapé ft la galvanoplaaiie porcin; fera da 
nouveau èMgênte figure. 

Tudiau I über anft. dH M. de Martinee, 
vous m'ave« l'air d'être sans windratiofi de- 
anl la noblsass d« no« jours- Et pounLaM, 

vous en f«tfls partis. 
~ ia suis ssns Aorte d'uns partiMilj et 

d'un tUi« qui n'ajoutant pas un iola ft m« 
tnodeale vafteur parsomella. 

bt puis mon cher, oununeat voulet-voua 
que je puiBfe atlocher une Importance quel- 
«auim ft ma gaotubonunerie. 

Je suis irfta MiÉtentiqaemant la cotnla da 
Uraada aocuna vau« ftlaa non noiaa Hgi' 

Hmaaaa* la eomia de MartioM, mais aawt 
ecnnaiaaons tnos les deux de« la« de com- 
tes >* ft dormir debout n. Il y a des marquia 
ds cernbss dont on ne discute janwiiB las tl- 
tn« uniquement parce qu'Us étalent au «»• 
Isü ans lortune appaftoiabl«. 

La ricbeaae parmftt todies leg audae-e. 
]*ai eonnn autrefois «n monsieur Dal«Nf* 

non. ancien maçon enrichi qui, ayenit aelwtd 
m domain« appelé <• Le« Hautes Futaie« ». 
Ht suivi«, la pnniftrj année, mm nom de 1« 
dftrignation de «on domaine. 
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